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Profil : Sir John Monash (1865-1931) 

 

Sir John Monash était le commandant en chef le plus accompli de l'Australie au cours de la Première 

Guerre mondiale ainsi que, sans doute, de toute l'histoire militaire de l'Australie. 

Son commandement de la 3e Division et plus tard du Corps australien en 1918 sont restés dans les 

mémoires pour ses remarquables réalisations et capacités, sa minutie ainsi que sa compétence.  

Monash préférait les hommes aux machines et coordonnait toutes les ressources afin de préserver 

des vies, mais il encourageait également l'individualisme. 

 

Avant la guerre 

Monash grandit dans des circonstances difficiles, mais il était intelligent, fin stratège et il travailla 

dur pour réussir. Il attribua ouvertement ses réalisations à « l'assiduité et la concentration » plutôt 

qu'au « génie ». 

Il naquit de parents juifs prussiens à West Melbourne. Tandis qu'il étudiait l'ingénierie à l'Université 

de Melbourne, il complétait le revenu familial en travaillant sur des projets majeurs de design et de 

construction. 

Monash rejoignit les Fusils victoriens, puis l'Artillerie de la garnison. Il étudia le droit et les arts et fut 

nommé commandant de la North Melbourne Battery, devenant un spécialiste de l'artillerie côtière, 

de l'administration et du commandement militaire. 

Il fut promu au poste de commandant du Corps de renseignement australien à Victoria, où il 

entreprit des activités de cartographie militaire, d'exercices tactiques, d'histoire militaire et d'état-

major. En 1913, il fut promu colonel au sein de la 13e Brigade d'infanterie. 
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Première Guerre mondiale 

Lorsque la Première Guerre mondiale a éclaté, il fut nommé commandant de la 4e Brigade 

d'infanterie, contrôlant 17 navires qui ont atteint l'Égypte en janvier 1915. 

Il fut promu brigadier général puis, sur le front occidental, il devint major général, au 

commandement de la 3e Division. Ses troupes servirent à Armentières, Messines, Broodseinde, 

Passchendaele et Ploegsteert. 

En 1918, Monash fut fait chevalier sur le terrain par le roi George V. Il fut promu lieutenant général, 

commandant la Force impériale australienne ainsi qu'à l'occasion, des troupes américaines. 

 

L’approche de la fin de la guerre 

Beaucoup considéraient la bataille de Hamel (4 juillet 1918) comme son heure de gloire, celle qui lui 

valut sa réputation de commandant de génie. Monash avait planifié la bataille pour une durée de 90 

minutes ; elle s’acheva en 93 minutes.  

Une série de victoires suivit – Chuignes, Mont Saint-Quentin et Pérenne, des batailles qui générèrent 

relativement peu de pertes.  


